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Résumé. – Cheirodes (Pseudanemia) brevicollis (Wollaston, 1864) (Coleoptera, Tenebrioni-
dae, Melanimini) est signalé pour la première fois de Corse. Une clé dichotomique pour séparer les 
deux espèces de Cheirodes de la faune de France est proposée.

Mots-clés. – Coléoptère, Tenebrionidae, Opatrinae, Melanimini, Cheirodes (Pseudanemia) 
brevicollis, France, Corse, première citation.

Cheirodes (Pseudanemia) brevicollis (Wollaston, 1864) (Coleoptera, Tenebrioni-
dae, Melanimini) : first record in France from Corsica.

Abstract. – Cheirodes (Pseudanemia) brevicollis (Wollaston, 1864) (Coleoptera, Tenebrioni-
dae, Melanimini) is for the first time recorded from Corsica. A key to the two species of Cheirodes 
of the French fauna is presented.

Key words. – Coleoptera, Tenebrionidae, Opatrinae, Melanimini, Cheirodes (Pseudanemia) 
brevicollis, France, Corsica, first record.

INTRODUCTION

Le genre Cheirodes Gené, 1839, dont la priorité a été rétablie sur le genre Anemia 
Laporte de Castelnau, 1840, par Spilman (1973), est composé d’environ 65 espèces ré-
parties dans 6 sous-genres (Ruiz, 2004), surtout présentes dans toute l’Afrique mais aussi 
en Australie, en Asie, en Europe méridionale, à Madagascar et en Amérique du Nord 
(Ardoin, 1971). Son meilleur positionnement actuel semble se situer dans la tribu des 
Melanimini, au sein de la sous-famille des Opatrinae (Iwan, 2004). 

Le genre n’a été que récemment réhabilité au sein de la faune de France, depuis la 
redécouverte en Corse de Cheirodes (Cheirodes) sardous Gené, 1839 (Soldati & Perez, 
2006). C’est également la lecture attentive de ce dernier article par l’un d’entre nous 
(B.G.) qui provoqua la découverte d’une petite série de Cheirodes qui s’avéra être non pas 
Cheirodes (Cheirodes) sardous, mais C. (Pseudanemia) brevicollis (Wollaston, 1864), 
espèce très rare en Europe et nouvelle pour la faune de France.

MATERIEL

Données faunistiques nationales

En Corse, Cheirodes sardous et C. brevicollis n’ont été, pour l’instant, récemment 
observés que dans deux localités éloignées de l’île (fig. 9). Le premier a été retrouvé par 
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C. Perez à Cargèse, le 3 septembre 2005, attiré par les lumières. La petite série de Cheiro-
des brevicollis a été récoltée par l’un d’entre nous (B.G.) à Cartalavone, à Bocca Alta, sur 
la commune de Porto-Vecchio, le 1er juillet 1999, sous des bouses sèches en terrain aride 
et découvert, à près de 1200 m. d’altitude.

	 Ces deux espèces de Cheirodes, actuellement présentes en Corse, sont déjà 
connues de la faune italienne (Aliquo et al., 2007). Rappelons qu’en France continentale, 
Cheirodes sardous a été anciennement signalé des environs de Marseille (Caillol, 1914), 
sous le nom d’Anemia sardoa, citation reprise par Sainte-Claire Deville (1937). 

	
Caractères distinctifs

	 Cheirodes (Pseudanemia) brevicollis se distingue aisément de Cheirodes (Chei-
rodes) sardous ne serait-ce que par le fait que ces deux espèces appartiennent à des sous-
genres différents. On pourra séparer celles-ci sans difficulté avec la clé présentée ci-des-
sous :

1 (2) Antennes de dix articles, avec une massue de quatre articles (fig. 8)  ; pro-
notum très large, à angles postérieurs totalement arrondis et à bord antérieur entière-
ment rebordé ; ponctuation du pronotum râpeuse et tendant à former des rides (fig. 4) ; 
disque des élytres avec quelques soies éparses (fig. 6) ; cuticule brun-rouge ; taille 3-4 
mm :..…………………………………………………… brevicollis (Wollaston) (fig. 2)

2 (1) Antennes de onze articles, avec une massue de cinq articles (fig. 7) ; pronotum 
nettement moins large, à angles postérieurs anguleux et saillants et à bord antérieur ef-
facé ; ponctuation du pronotum simple (fig. 3) ; disque des élytres glabre (fig. 5) ; cuticule 
noire ; taille 4,5-6 mm : …………………………………………….sardous Gené (fig. 1)

Fig. 1-2. – Habitus. – 1 : Cheirodes sardous ; 2 : C. brevicollis

Fig. 2Fig. 1
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Fig. 4

Fig. 6

Fig. 8

Fig. 3

Fig. 5

Fig. 9

Fig. 3-4. – Sculpture du disque du pronotum. – 3 : Cheirodes sardous ; 4 : C. brevicollis

Fig. 5-6. - Sculpture du disque des élytres. – 5 : Cheirodes sardous ; 6 : C. brevicollis

Fig. 7-8. – Massue antennaire. – 7 : Cheirodes sardous ; 8 : C. brevicollis
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DISCUSSION

La récente récolte de Cheirodes brevicollis à Porto-Vecchio est digne d’intérêt 
puisqu’il s’agit seulement de la quatrième localité européenne. En effet, l’espèce, origi-
naire des îles Canaries et du Sahara, y a d’abord été découverte à Malte (Grimm, 1986). 
Puis, elle a été signalée de Sicile, plus précisément de l’île de Linosa (Aliquo, 1993). En-
fin, Cartagena & Galante (2000) la signalent du sud-est de l’Espagne, province d’Ali-
cante, à Guardamar del Segura, localité toujours unique pour la Péninsule Ibérique (Ruiz, 
2004). L’ancienne citation « d’Italie méridionale », reprise par Gardini (1995) reste à 
confirmer. En effet, le très récent travail d’Aliquo et al. (2007) ne la mentionne en Italie 
que de l’île de Linosa.

Le fait de rencontrer Cheirodes brevicollis dans le sud de la Corse est assez inat-
tendu sachant que cette espèce n’est pas citée de Sardaigne (Pisano & Leo, 1984). Il est 
cependant possible qu’on la découvre un jour dans cette dernière île, d’autant plus que C. 
brevicollis et C. sardous peuvent cohabiter (Aliquo, 1993).

Les Cheirodes se rencontrent dans les terrains sablonneux du littoral et de l’intérieur. 
Ils sont souvent attirés par les lumières. Dans le sud-est de l’Espagne, une observation fait 
mention de captures dans des pièges pour coprophages, alimentés avec des excréments 
d’ovins (Ruiz, 2004). Ainsi, en plus de présenter un aspect d’Aphodius, les Cheirodes se 
montrent à l’occasion coprophiles, fait confirmé par C. brevicollis en Corse.

Fig. 9. – Carte des distribution de Cheirodes sardous et C. brevicollis en Corse
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Des observations ultérieures de Cheirodes sardous et C. brevicollis en Corse sont à 
prévoir et la lecture de cet article va certainement inciter certains collègues à effectuer des 
recherches dans leurs couches et leur collection. Les données concernant les Cheirodes 
en Europe allant en s’accroissant, ces espèces pourraient être trouvées à l’avenir dans 
d’autres départements méditerranéens français.
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